
agreste LA RÉUNION | ÉTUDES | 2025 N° 6 1

OCTOBRE 2025 N°6

tale déclarée en 2019 (soit 8%), et 
129 ha sur Sainte-Rose sur 1 450 ha 
de canne totale déclarée en 2019 
(soit 9 %).

L’analyse des déclarations de sur-
faces réalisées par les exploitants 
agricoles au titre de la PAC montre 
qu’entre 2019 et 2023 la surface en 
canne à sucre déclarée a diminué 
de près de 1 900 hectares. La pré-
sente étude porte sur les parcelles 
qui étaient déclarées en canne en 
2019, et qui ne sont plus déclarées 
en 2023 (figure 1). Les communes 
de Saint-Pierre et Sainte-Rose fi-
gurent parmi les secteurs les plus 
touchés. Le choix de porter cette 
analyse sur ces communes vient 
également d’une demande des 
partenaires de la filière qui s’inter-
rogent sur les causes de pertes de 
surfaces en canne sur ces terri-
toires. L’évolution de l’occupation 
du sol a été analysée de façon dé-
taillée jusqu’en 2024 afin de carac-
tériser le phénomène (voir encadré 
« Méthodologie »). 
204 ha sont concernés sur Saint-
Pierre sur 2 536 ha de canne to-

Déprise foncière et enfrichement 
des parcelles

Sur les deux territoires étudiés, la 
principale destination de ces sur-

ÉVOLUTION DES SURFACES CANNIÈRES DÉCLARÉES À LA PAC

Zoom sur les pertes de surfaces en canne déclarées sur les 
communes de Saint-Pierre et Sainte-Rose
Une première analyse entre 2019 et 2023 a permis de constater une baisse de près de 1 900 hectares 
déclarés en canne à sucre à l’échelle de La Réunion. Cette publication a vocation d’analyser le devenir des 
parcelles qui étaient déclarées en canne en 2019 et qui ne le sont plus en 2023, sur les communes de Saint-
Pierre et de Sainte-Rose. Celles-ci figurent parmi les secteurs les plus impactés par la disparition de la canne 
sur l’île.
L’enfrichement des parcelles est la principale destination de ces surfaces perdues pour la canne, 
représentant 36% d’entre-elles à Saint-Pierre et 44% à Sainte-Rose. De multiples causes expliquent ce 
phénomène notamment les contraintes géographiques, comme la pente, ainsi que les faibles rendements 
des exploitations concernées. 
Ensuite, des terres demeurent à vocation agricoles, soit en canne, soit reconverties en d’autres cultures. 
Dans le premier cas, une partie de cette surface de canne est sous-exploitée, à la limite de la déprise. Le 
phénomène est trois fois plus important en proportion à Sainte-Rose (22%) qu’à Saint-Pierre (8%). Dans le 
second, ces surfaces ont été reconverties en cultures différentes. Le phénomène est plus important en 
proportion à Saint-Pierre (31%) qu’à Sainte-Rose (12%).
Enfin, l’urbanisation apparait comme une cause mineure de la perte de surface en canne sur ces deux 
communes. Elle n’affecte que 9% de la surface concernée à Saint-Pierre et 4% à Sainte-Rose.
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Figure 1 - Carte représentant la localisation des surfaces de canne 
déclarées en 2019 qui ne le sont plus en 2023

Source : ©IGN – BD Carto, ASP – Registres parcellaires graphiques 2019 et 2023
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tés qui s’ajoutent aux problèmes 
plus généraux de disponibilité de 
main d’oeuvre et d’itinéraire tech-
nique, qui peuvent conduire à 
l’abandon de ces parcelles. Sur la 
commune de Sainte-Rose en parti-
culier (figure 2), 38 % de la surface 
des parcelles désormais en friche 
a une pente supérieure à 20 %, et 
les deux tiers a une pente supé-
rieure à 15 % (figure 3). Il n’y a pas 
accès à l’eau d’irrigation sur cette 
commune. Ainsi, la présence d’une 
pente supérieure à 15%, n’a pas le 
même impact sur les secteurs de 
Saint-Pierre ou de Saint-Rose.

faces déclarées en canne à la PAC 
en 2019 et qui ne sont plus décla-
rées en 2023 est l’enfrichement 
(tableau 1 en page 4, et 	annexe 1). 
Sur Saint-Pierre, 36 % (73 ha) de la 
surface de ces parcelles est concer-
né. Dans le détail, 10 % (20 ha) sont 
désormais recensés dans l’obser-
vatoire des friches (SAFER), et 26 % 
(53 ha) peuvent être estimés po-
tentiellement en friche : il s’agit de 
parcelles en cours de procédure de 
reconquête des terres incultes ou 
de surfaces ayant été considérées 
en friche par photo-interprétation. 
Ce constat est encore plus mar-
qué sur la commune de Sainte-
Rose, où l’enfrichement des par-
celles concernées représente 44 % 
(58 ha). Près de 14 % (18 ha) sont 
recensés dans l’observatoire des 
friches, et 30 % (38 ha) sont estimés 
potentiellement en friche. 
Selon l’industriel Tereos la pente 
importante de certaines parcelles 
exploitées en canne fait partie des 
contraintes supplémentaires pour 
les exploitants. Celle-ci peut expli-
quer, au moins en partie, l’arrêt de 
la canne sur ces surfaces. Au-delà 
de 20 % de pente, la mécanisation 
de la coupe de la canne est ren-
due très difficile voire impossible. 
La pente, la pierosité, la distance 
par rapport à la balance, l’absence 
d’irrigation, sont autant de difficul-

Sur Saint-Pierre, l’enfrichement 
s’explique moins par la pente des 
parcelles concernées puisque seu-
lement 14 % de la surface désor-
mais en friche a une pente supé-
rieure à 20 %, et moins d’un quart 
a une pente supérieure à 15 %. De 
plus, une grande partie de ces par-
celles (72 %) appartient à un sec-
teur irrigué en service.

Des exploitations avec de faibles 
rendements

L’observation des rendements 
moyens de canne des exploita-
tions dont des parcelles ont évolué 
en friche depuis 2019, permet de 
constater que plus des deux tiers 
des surfaces concernées appar-
tiennent à des exploitations qui 
avaient un rendement inférieur à 
60 t/ha en 2019 (figure 4). Le phé-
nomène semble plus important 
sur Saint-Pierre, où 53 % de ces par-
celles appartiennent à des exploi-
tations réalisant moins de 40 t/ha, 
contre 35 % sur Sainte-Rose.

Parcelles de cannes sous-exploi-
tées : un risque d’accroissement de 
la déprise

Figure 2 - Parcelles déclarées en canne en 2019, qui sont désormais 
en friche sur la commune de Sainte-Rose

Source : ©IGN – BD Carto et RGE Alti, ASP – Registres parcellaires 2019 et 2023
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Figure 3 - Part des surfaces de canne déclarées en 2019 en friche en 
2024, en fonction de la pente moyenne des parcelles.

Source : ©IGN – RGE Alti, ASP – Registres parcellaires 2019, 2023 et 2024, SAFER, Syndicat du Sucre, DAAF
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Parmi ces parcelles qui ne sont plus 
déclarées à la PAC en 2023, une 
part non négligeable demeure mal-
gré tout toujours en canne à sucre. 
Près de 9 % (19 ha) de la surface de 
ces parcelles ont de nouveau été 
déclarés à la PAC en 2024 sur Saint-
Pierre, et 14 % (18 ha) sur Sainte-
Rose. Une analyse plus fine par 
photo-interprétation permet éga-
lement de repérer les surfaces qui 
sont toujours couvertes de canne à 
sucre, mais non déclarées à la PAC, 
et manifestement sous-exploitées. 
De la canne est toujours présente 
sur ces parcelles, mais il n’y a pas 
ou peu d’entretien. L’enherbement 
est important, les rendements sont 
faibles. Ces parcelles sont proches 
de la déprise agricole.
En proportion, le phénomène est 
près de trois fois plus important sur 
la commune de Sainte-Rose. Si, sur 
Saint-Pierre c’est un peu moins de 
8 % (15 ha) de la surface étudiée qui 
est concernée, cette part monte 
à 22 % (28 ha) sur la commune de 
Sainte-Rose.

La reconversion des parcelles de 
canne en d’autres cultures

Ces parcelles déclarées en canne à 
la PAC en 2019, et qui ne le sont plus 

en 2023 peuvent être exploitées en 
d’autres cultures. La dynamique 
observée est toutefois très diffé-
rente entre Sainte-Rose et Saint-
Pierre. Sur Sainte-Rose, près de 
12 % (15 ha) de la surface de ces par-
celles a été convertie en d’autres 
cultures, notamment en fruits, 
légumes et prairies temporaires. 
Sur ces 15 ha, 9 ont été déclarés à la 
PAC en 2024, dont 3 ha en surface 
temporairement non exploitée. 
Sur Saint-Pierre (figure 5), la part de 
la surface reconvertie en d’autres 

cultures apparait presque trois fois 
supérieure, soit 31 % (64 ha). Ainsi, 
9 % de ces surfaces ont été décla-
rés à la PAC en 2024 (6 ha), dont 
2 ha déclarés en surface temporai-
rement non exploitée. 77 % de ces 
surfaces sont situées dans un péri-
mètre ayant potentiellement accès 
à l’eau d’irrigation, ce qui peut être 
un facteur encourageant la diversi-
fication des cultures. 

L’urbanisation n’apparait pas 
comme une cause significative de 
perte de surface en canne

Au regard de l’importance de 
l’enfrichement des parcelles qui 
étaient déclarées en canne à la 
PAC en 2019 et qui ne sont plus 
déclarées en 2023, l’urbanisation 
apparait être une cause moins im-
portante de la perte de surface en 
canne. Sur le territoire de la com-
mune de Saint-Pierre, en propor-
tion, le phénomène est toutefois 
deux fois supérieur à ce qui est ob-
servé sur Sainte-Rose. Environ 9 % 
(19 ha) de la surface de ces parcelles 
a été urbanisé sur Saint-Pierre, alors 
que ce taux est de près de 4 % (5 ha) 
sur Sainte-Rose.

Figure 5 - Parcelles déclarées en canne en 2019, qui ne sont plus 
déclarées à la PAC en 2023, reconverties en autres cultures sur la 
commune de Saint-Pierre

Source : ©IGN – BD Carto, ASP – Registres parcellaires 2019, 2023 et 2024, Syndicat du Sucre de La Réunion
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Figure 4 - Part des surfaces déclarées en canne en 2019 qui sont 
en friche en 2024, en fonction du rendement moyen en 2019 des 
exploitations concernées

Source : ASP – Registres parcellaires 2019, 2023 et 2024, CTICS.
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Méthodologie

Pour caractériser ce que sont devenues les parcelles déclarées en canne en 2019 qui ne sont plus déclarées en 
2023 sur les communes de Saint-Pierre et de Sainte-Rose, une analyse géomatique a été réalisée en croisant 
les données de plusieurs couches graphiques :
 	 Couche Urbain Nature Agricole (DAAF). Il s’agit d’une couche visant à déterminer la surface agricole 
potentielle de l’île. Elle recense notamment les surfaces artificialisées : bâti (urbain et agricole), infrastruc-
tures routières, serres, retenues collinaires. La dernière mise à jour a été réalisée fin 2024.
 	 Couche relative au recensement des friches (SAFER). L’année de recensement des friches peut être 
différente d’une commune à une autre. Pour Saint-Pierre et Sainte-Rose, le recensement a été mis à jour en 
2023.
 	 Couche des parcelles en cours de procédure de reconquête des terres incultes (SAFER, DAAF).
 	 Couches 2019, 2023 et 2024 du registre parcellaire graphique (Agence de Services et de Paiements). Il 
s’agit des déclarations de surfaces réalisées par les exploitants agricoles. L’utilisation de ces couches permet 
de connaitre les cultures déclarées pour chaque ilot.
 	 Couches graphiques internes de Tereos Océan Indien et du Syndicat du Sucre Réunion. Ces couches 
permettent en particulier de répertorier les parcelles de cannes sous-exploitées, non déclarées à la PAC.  Les 
croisements géomatiques ont été réalisés par le syndicat du sucre de La Réunion.
 	 Couches graphiques des secteurs irrigués en service, donc possiblement irrigables (Département de 
La Réunion, SAPHIR)
Enfin, pour les parcelles dont l’occupation du sol n’a pu être déterminée à l’aide des couches citées précé-
demment, un travail exhaustif de photo-interprétation a été réalisé par le syndicat du sucre de La Réunion, 
à partir d’images Google Hybrid.

Saint-Pierre Sainte-Rose

Surfaces déclarées en canne en 2019, non 
déclarées en 2023 204 ha 100 % 129 ha 100 %

friches recensées (SAFER) () 20 ha 10 % 18 ha 14 %

friches potentielles (procédures terres 
incultes, photointerprétation) () 53 ha 26 % 38 ha 30 %

canne à sucre déclarée à la PAC en 2024 19 ha 9 % 18 ha 14 %

canne à sucre sous-exploitée non décla-
rée () 15 ha 8 % 28 ha 22 %

autres cultures déclarées à la PAC en 
2024 6 ha 3 % 9 ha 7 %

autres autres cultures non déclarées () 58 ha 28 % 6 ha 5 %

artificialisation 19 ha 9 % 5 ha 4 %

surfaces non caractérisées 14 ha 7 % 7 ha 4 %

Tableau 1 - analyse du devenir des parcelles déclarées en canne en 2019 qui ne sont plus déclarées en 
2023, sur les communes de Saint-Pierre et Sainte-Rose

Source : SAFER, Tereos Océan Indien, Syndicat du Sucre de La Réunion, ASP – registre parcellaire graphique 2024, DAAF

() : Note : la somme de ces quatre postes (friches, friches potentielles, canne à sucre sous-exploitée, autres cultures non déclarées) repré-
sente 72 % des surfaces étudiées sur Saint-Pierre et 71 % sur Sainte-Rose, ce qui montre l’importance de la déprise et/ou sous-exploitation 
sur ces communes.
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Annexe 1 : analyse du devenir des surfaces qui étaient déclarées en canne en 2019 et qui ne sont plus 
déclarées en 2023.
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7 %
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Sainte-Rose

Parcelles de canne

déclarées en 2019

qui ne sont plus
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129 ha
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18 ha

28 ha

15 ha

7 ha


